
18ieme Challenge Jupiler Edhem Sljivo

Eric Deflandre: «  Je le jouerai après ma carrière »

Eric, vous l'avez-déjà joué, vous, le Challenge Jupiler Edhem Sljivo?
Non, pas encore. J'ai absolument besoin de la coupure hivernale pour recharger les accus. 
Physiquement mais aussi psychologiquement. Par contre, je suis souvent allé voir des 
matches et je me dis toujours que c'est quelque chose que je ferai après ma carrière. »

Vous pensez qu'un tournoi comme celui-là peut apporter quelque chose à un footbal-
leur?
Ce n'est pas vraiment du futsal: les buts sont plus grands, les terrains aussi. Ca ressemble un 
peu aux jeux de 5 contre 5 que nous faisons à l'entraînement. Avec les règles du futsal qui 
permettent plus de contacts avec les ballons et de tenter des gestes techniques.

Qu'est-ce qui fait la réussite populaire du Challenge Jupiler Edhem Sljivo?
Le nombre d'équipes, bien entendu! C'est réellement impressionnant de se retrouver au 
milieu de tout ce monde qui vient avec le même objectif: s'amuser. Car, hormis pour quelques 
uns, il y a toujours une excellente ambiance. Et puis, c'est très médiatisé, tout le monde veut y 
être.

Lorsque vous le jouerez, quelle équipe de D1 composerez-vous?
Au but, mon ami Olivier Renard, que j'apprécie en tant qu'homme et en tant que gardien. Je 
me sélectionnerais aussi, pas parce que je pense avoir assez de talent mais parce que j'ai 
envie de jouer. Avec moi, derrière, je prendrais Olivier Deschacht. Pour le côté offensif, je 
miserais sur Steven Defour et Mbark Boussoufa.


